




Pour l’après midi, place à une ambiance plus studieuse pour les M1.
C’est dans une salle de travail que l’on s’est réunis pour découvrir les 
deux oeuvres : «le flux des âmes» de Makiko  qui est en résidence à 
l’INSPE + la vidéo d’une oeuvre de Sarkis

Ok, mais pour quoi faire ?
Pour comprendre l’objectif, on a commencé par faire une lecture 
collective de 3 documents (merci aux volontaires pour votre belle 
voix)  qui sont constitués de techniques d’approche pour analyser 
de façon méthodique une oeuvre. Et pour ceux que ça intéresse, on 
peut retrouver tous les documents sur le blog !
A partir de tout ça, il fallait se pencher sur l’une des oeuvres et 
s’emparer d’un des trois document pour en faire une  transposition 
didactique par groupe. Munis de nos fidèles programmes du cycle 3 
et du cycle 4, il fallait commencer par établir des liens avec les  
entrées et les notions. Le but était d’ensuite imaginer un où 
plusieurs ateliers de pratiques plastiques pour des élèves en partant 
de la pratique de l’artiste choisi. On avait également pour exemple 
l’atelier  «aquarelle dans l’eau» qui avait été mis en place avec des 
élèves de cycle 2 au château d’Angers, en écho au travail de Sarkis 
qui était exposé à ce moment là au château.

 
Le savais-tu ?

l’architecte  du FRAC, Odile Decq

a opté pour un bâtiment au

 style gothique  !

QUELQUES EXEMPLES DE RESTITUTION...

GROUPE 1
Etude de 
l’oeuvre de
Makiko avec la 
méthode PPISS.

Entrée : 
Matérialité de la production plastique, 
sensibilité constituants de l’oeuvre .

Idée d’atelier :
«la forme au compte goutte»
«la couleur qui fait splash»
«informe petit monstre»
«masque de blanc dans l’océan informe»

Entrée : 
Autonomie des gestes graphiques et structu-
rale , la qualité physique des matériaux.

Idée d’atelier :
«Représentation du réel»

Entrée : 
Hétérogénéité et cohésion plastique.

Idée d’atelier :
«penser en arborescence» 

L’idée de la séance serait de faire découvrir  en premier lieu l’oeuvre 
aux élèves et à partir de ça, les élèves seraient amenés à choisir une 
forme / informe du tableau de Makiko pour y révéler de nouveaux 
éléments.

A partir de l’oeuvre qui serait présentée aux élèves, chacun devrait 
réfléchir à un mot où une notion pour former un portrait chinois de 
l’oeuvre. Les élèves créeront ensuite une tâche à partir de laquelle 
une narration serait imaginée en révélant / dissimulant de nouvelles 
formes.

La séance débuterait par une tache faite sur une feuille par chacuns 
des élèves. Ces taches seraient ensuite redistribuées aléatoirement  
aux autres élèves pour garantir l’aspect hasardeux du travail deman-
dé. A partir de cette tache, les élèves recréent de nouvelles formes en 
fonction de ce qu’ils y voient. 

GROUPE 2
Etude de 
l’oeuvre de
Makiko avec la 
chronologie 
d’apprentis-
sage d’une 
oeuvre et la 
méthode PPSI

GROUPE 3
Etude de 
l’oeuvre de
Makiko avec la 
méthode PPSI


